
    Un simple garrot  
 
    Jean-François Robert, auquel nous allons recourir pour nous faire comprendre 
l’usage du garrot, ici le nomme aussi la truthe ou la truihle, selon lui un mot 
patois aux origines obscures pour désigner une curieuse boucle en bois dur.  
   On la servait pour la récolte de l’herbe et du fourrage dans certaines régions. 
On pouvait aussi l’utiliser comme tendeur pour la corde serrant la presse sur le 
char.  
 

 
 

A gauche, cordelette à garrots, que l’on retrouve ci-dessous, propriété du Patrimoine. 
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Autre garrot du Patrimoine. L’objet peut présenter des variantes dans sa forme, dans le trou du milieu, ovale ou 
rond, et dans le petit trou, latéral, arrière, ou sur le plat de la pièce. Les techniques d’utilisation doivent elle aussi 
varier avec les modèles.  
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Deux garrots issus d’une collection privée. Avec pour le ci-dessus un trou latéral, et pour le ci-dessous, un trou 
menant de l’arrière à l’ovale.  
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Avant la découverte de cette photo, nous n’avions nulle idée que le garrot ait pu servir pour serrer les cercles à 
fromage. Il est donc possible que les pièces ci-dessus proviennent de tels éléments.  

 

 
 
Le garrot fait donc bon ménage avec le cercle à fromage. Toute image en noir/blanc issue de l’ouvrage : JFR, 
Pâturages et forêts, mai 2004.  
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Et le voilà dans toute sa splendeur, notre cercle à fromage, ici avec le système du serrage avec garrot.  

 5


